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Message pour la Journée mondiale de lutte contre le SIDA, 

le 1er décembre 2008 
À tous les Jésuites d’Afrique et de Madagascar 

 

Chers compagnons et amis dans le Seigneur, 

En cette année 2008, le 1er décembre marquera la 20ème Journée Mondial du SIDA. 

Le thème choisi est Leadership avec comme slogan : Arrêtez le SIDA ! Tenez vos 

promesses !  

 

Ces vingt années ont vu des avancées importantes, telles que les médicaments 

qui améliorent les pronostics de vie, des investissements plus importants pour la 

prévention et le traitement, une connaissance accrue, conduisant à une plus 

grande conscientisation plus de transparence et une moindre stigmatisation. De 

tels développements peuvent conduire certains à se demander si le SIDA – parmi 

tous les défis urgents auxquels l’Afrique doit faire face – mérite encore cette 

attention privilégiée ?  

 

Les statistiques des Nations Unies pour 2008 ne laissent pas de place pour le 

doute. Le SIDA continue d’être la cause principale de mortalité sur le continent, 

où il y a 22 millions de VIH-positifs, c.à.d. les deux-tiers du total mondial de 33 

millions. Dans les pays en développement, bien qu’une meilleure accessibilité à 

la thérapie antirétrovirale fait qu’il y a moins d’issues fatales, en fait le traitement 

touche moins d’un-tiers des bénéficiaires potentiels. Le nombre d’orphelins dus 

au SIDA a fortement augmenté et leur besoins innombrables ne sont guère 

satisfaits. Des millions en Afrique continuent à s’enfoncer dans la misère et 

l’ignorance, ce qui les met dans une situation à hauts risques de contamination 

par le VIH. Le dévouement est plus que jamais nécessaire pour arrêter la marée 

montante de ce fléau pandémique. Et pourtant, pourquoi consacrer l’énergie, les 

ressources et l’expertise pour ce qui semble être un problème parmi tant 

d’autres ?  

 

Un professeur, qui donne des cours sur le SIDA aux religieux et séminaristes, 

écrit : J’ai l’impression que, de plus en plus, le problème du VIH-SIDA perd de son 

importance parmi les étudiants et aussi dans la société en général. Cela m’angoisse 

fortement. Je ne sais pas si c’est seulement mon sentiment ou si c’est la 



réalité. L’expérience d’AJAN nous montre que c’est la réalité. Dans les maisons 

jésuites de formation, il y en a qui demandent si le SIDA mérite encore tant 

d’attention (et un réseau centré dessus) étant donné que ce n’est plus une 

urgence. 

 

En établissant AJAN en 2002, les Supérieurs Jésuites d'Afrique et de Madagascar 

(JESAM) ont fait très clairement de ce fléau pandémique une priorité urgente 

pour la Compagnie de Jésus en Afrique, dans la ferme conviction que les Jésuites 

ont une contribution unique à apporter dans la lutte contre le VIH et le SIDA. 

L’AJAN est une réponse d’une grande flexibilité et, comme le sont tous nos 

ministères importants, un engagement à long terme. Même quand les intérêts se 

déplacent et les ressources s’épuisent, la Compagnie de Jésus s’engage à lutter 

jusqu’à le SIDA n’existe plus. 

 

Beaucoup de travail est déjà en train de se faire dans presque 30 pays de 

l’Afrique subsaharienne. Avec la coordination et l’appui d’AJAN, les Jésuites 

fournissent leur leadership  dans les communautés, les écoles, les collèges et les 

universités, dans les paroisses et les familles. Il y a : le support intégral et le 

service pastoral ; l’éducation pour les orphelins ; le plaidoyer pour que le 

traitement soit vraiment accessible à tous ; la formation aux valeurs comme 

fondement solide de la prévention ; la recherche et la réflexion sociale, culturelle 

et théologique. En fait, le traitement, la nourriture équilibrée, le soin pastoral et le 

support sont encore loin d’être disponibles à tous ceux qui en ont besoin. 

 

Nous sommes appelés, non à la duplication, encore moins à la compétition, mais 

bien plutôt à : 

 Chercher à atteindre les plus vulnérables avec charité et ceux qui sont 

oubliés 

 Améliorer les réponses au VIH et SIDA en termes de l’étendue, de la 

qualité, du profondeur 

 Informer et instruire de toute manière possible pour que l’Afrique soit 

mieux équipée pour vaincre le SIDA 

 Assurer un leadership de vision, d’innovation et d’action 

 Infuser la foi, la vie et l’espérance 

 

Maintenir un engagement solide pour l’éducation est un point crucial. La 

Nouvelle Vision Apostolique de la Compagnie de Jesus pour l’Afrique insiste : 

une saine éducation – à tous les niveaux (primaire, secondaire, universitaire, dans nos 

centres sociaux et spirituels, et dans nos paroisses) – représente la condition sine qua non 

pour un développement durable et renouvelable de l’Afrique et la voie royale par laquelle 



l’Afrique pourra faire face aux nombreux défis de la globalisation actuelle, entre autre la 

pandémie du SIDA. 

 

En prenant la tête de la lutte contre le SIDA, AJAN marche sur les traces de ses 

patrons : Bienheureuse Anuarite qui a voué toute sa vie religieuse à l’éducation 

jusqu'à son martyre il y a 44 ans ; St Louis de Gonzague qui, étudiant du Collège 

Romain, a pris soin des victimes de la peste pendant le terrible hiver de l’année 

1591. 

 

Il est bon de conclure ce message avec les mots pleins de sagesse de nos anciens : 

que ton cœur garde comme un trésor ce que je vais dire … et tu vivras ; acquiers la 

sagesse, acquiers l’intelligence (Proverbes 4,4-5) ; continues à guider les autres, et 

tiens la promesse. 

 

Fratern Masawe, S.J., 

Modérateur du JESAM 

 

Journée Mondial du SIDA 

1 décembre 2008  

 


